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Le nouveau mandat des 
conseillers communau-
taires démarre dans un 
contexte financier dif-
ficile lié au désenga-
gement historique de 
l’Etat. D’ici 2020, les do-
tations versées à la CAD 
vont en effet s’effondrer 
de plus de 32 millions 
d’euros,  soit la perte 

d’une année totale d’investissements  ! Cette 
très mauvaise nouvelle survient à une époque 
où l’activité économique n’a toujours pas re-
trouvé le chemin de la croissance et alors que 
le chômage, qui atteint des niveaux record, 
impacte durement notre Douaisis. Certes, des 
implantations récentes et futures atténuent ce 
choc mais moins de dotations d’Etat va forcé-
ment se traduire par moins d’investissement. 
Or, chacun sait que les investissements d’au-
jourd’hui font les emplois de demain. 
Pour combler une partie de ce manque à ga-
gner, nous aurions pu augmenter la pression 
fiscale et faire payer aux habitants ce que 
l’Etat ne nous verse plus. Les élus de la CAD 
ont considéré qu’il ne fallait pas avoir recours 
à cette solution de facilité, d’autant que les 
prélèvements fiscaux sur les ménages n’ont 
jamais été aussi lourds. Ce sont donc des 
hausses très modérées de la taxe d’habitation 
que j’ai soumises au vote du conseil commu-
nautaire. 
Pour préserver l’avenir et le bon état finan-
cier de la CAD, il nous faudra agir sur deux 
leviers  : l’un interne, l’autre externe. D’abord 
réduire les coûts de fonctionnement de notre 
institution et passer au crible tous nos inves-
tissements et les prioriser. Plus que jamais, 
notre destin est entre nos propres mains car 
nous ne pourrons plus aller chercher ailleurs 
des soutiens. Plus que jamais, le Douaisis a 
besoin de parler d’une même voix et d’agir 
d’un même élan.

Christian Poiret
Président de la Communauté 
d’agglomération du Douaisis
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epuis 2012, aux côtés de différents acteurs du 
logement (la Région, l’Ademe, la chambre de 
métiers et de l’artisanat, le SCOT, la sous-pré-
fecture), la CAD soutient la filière éco-rénovation 

sur son territoire à travers l’animation d’un club Ecorénov. 
Il s’agit d’un espace d’échanges et de discussions pour 
faciliter les liens entre donneurs d’ordre et entreprises du 
secteur de l’éco-rénovation. Chaque mois, le club Eco-
rénov se réunit autour de différentes thématiques  (les 
bonnes pratiques, la coordination entre les différents corps 
de métier, les groupements d’achat par exemple) et orga-

nise des actions concrètes pour les acteurs du marché 
de l’éco-rénovation : formations sur les marchés publics, 
rencontres avec les bailleurs sociaux, visites de chantiers... 
 Pour les artisans du territoire, les enjeux sont importants : 
le marché de l’éco-rénovation pourrait atteindre plus de 
80% des marchés futurs et environ 5 000 logements des 
parcs privés et publics seront réhabilités d’ici à 2020. En 
effet, le Douaisis compte une proportion non négligeable 
de logements vétustes (les deux-tiers du parc immobilier 
du Douaisis ont été construits avant 1974) et par consé-
quent très énergivores. Ces derniers devront obligatoire-
ment être rénovés selon les nouvelles normes thermiques 
en vigueur. 

4 000 logements à construire

Par ailleurs, la Communauté d’agglomération du Douaisis 
dispose d’une formidable opportunité pour développer 
le marché de l’éco-construction sur son territoire : l’éco-
quartier du Raquet. Celui-ci verra à terme la construction 
de 4  000 logements pour 12  000 habitants. La Maison 
de l’écoquartier, située à proximité du lycée Rimbaud, 
sera le point de rencontre entre les habitants, les pro-
moteurs immobiliers et les acteurs de l’éco-rénovation 
ou éco-construction. Son ouverture est prévue pour les 
prochaines semaines. Contact CAD : 03 27 99 78 81 ou 
ecorenov@douaisis-agglo.com 

erniers en date à avoir 
reçu une subvention de 
la Communauté d’ag-
glomération du Douaisis, 

une douzaine de jeunes créateurs 
de très petites entreprises (TPE) 
ont été récompensés lors d’une 
cérémonie de remise de chèques 
organisée à l’hôtel d’entreprises de 
Douai-Dorignies. Nettoyage, pho-
tographie, artisanat ou bien encore 
recyclage d’équipements infor-
matiques : tous types d’activités y 
étaient représentés. 
Comme l’a rappelé le président 
Christian Poiret, “pour la Commu-
nauté d’agglomération du Douaisis, les très petites entreprises sont indispen-
sables au dynamisme économique et social du territoire”. En effet, depuis 2007, 
la CAD a fait le choix de soutenir régulièrement les jeunes créateurs de TPE, en 
leur offrant une subvention correspondant au quart du montant de leur investis-
sement de production. Et le pari est réussi puisqu’en sept ans, cent trente-sept 
entrepreneurs ont pu bénéficier de ce coup de pouce financier. Ainsi, la CAD 
a versé 441 000 € de subventions à ces entrepreneurs qui, de leur côté, ont 
investi au total 2,1 millions d’euros sur le territoire ! Ces implantations nouvelles 
de très petites entreprises artisanales, commerciales ou agricoles ont par ail-
leurs permis la création de deux cents emplois, dont la moitié dans les com-
munes rurales du territoire communautaire. 
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> bienvenue !

> opportunité > démarrage

L

parc logistique de lauwin-planque 

L’entreprise Log’solutions va s’implanter
e coup d’envoi symbolique des travaux de l’entrepôt logis-
tique de l’entreprise Log’s a été officiellement donné par 
Philippe Arfi, directeur général de Goodman France, Di-
dier Roux-Desarps, directeur commercial de GSE groupe, 

Franck Grimonprez, président de Log’solutions (ex-Grimonprez) et 
Christian Poiret, président de la Communauté d’agglomération du 
Douaisis, au mois de février. Cette nouvelle plate-forme logistique de 
30 000 m² est actuellement en cours de construction par la société 
GSE au profit du groupe Goodman. Ce dernier louera à terme ce 
bâtiment à la société Log’solutions, premier opérateur de la prestation 
logistique au nord de Paris. Le bâtiment abritera le gros électroména-
ger de l’enseigne Electro-Dépôt. 

Cette nouvelle implantation confirme la montée en puissance du 
parc logistique de Lauwin-Planque. 
Pour le président Poiret, “cet emplacement à proximité des auto-
routes est géostratégique”. “Nous travaillons avec Goodman dans le 
sens d’un véritable partenariat et nous collaborons également avec 
les chefs d’entreprises pour les accompagner dans leur installation 
sur le territoire”, a-t-il ajouté lors de la cérémonie de pose de la pre-
mière pierre. 
Grâce à l’inauguration d’Amazon en septembre 2013 et au lance-
ment d’un deuxième bâtiment par la société Goodman, le parc at-
teindra rapidement les 2 000 emplois.

Oui, les Français peuvent parler 
anglais  ! » Daniele Trott, créatrice 
de l’entreprise Speak Internatio-
nal en est convaincue. Depuis huit 

ans, cette professeure d’origine britannique le 
prouve tous les jours en enseignant la langue 
de Shakespeare à des salariés, des cadres ou 
des chefs d’entreprises de la région (Faurécia, 
Eiffage, ETCM…). Apprendre à rédiger un mail, 
répondre à une conversation téléphonique en 
anglais, maîtriser le vocabulaire technique de la 
logistique ou des ressources humaines… : les 
stagiaires suivent des formations personnali-

sées. Grâce à ses cours orientés sur l’échange 
et les besoins concrets en anglais, l’ensei-
gnante propose une approche de l’enseigne-
ment qui n’est pas basée sur la sanction. “Mon 
but est de rendre les personnes rapidement 
opérationnelles et non pas de leur apprendre la 
grammaire pendant vingt ans. Nous travaillons 
avec des axes de progrès et non pas des notes. 
Je leur montre leurs forces mais il faut égale-
ment que le stagiaire soit impliqué et soit acteur 
de sa formation”, explique la chef d’entreprise. 
Cette dernière a notamment enseigné l’anglais 
technique à l’Ecole des Mines de Douai et au-

près de cadres et dirigeants de l’équipementier 
Benteler. Pour le directeur de l’usine de Douai, 
Jean-Michel Desmidt, les formations en anglais 
se sont adaptées aux contraintes d’organi-
sation, aux différents niveaux d’anglais et aux 
personnalités des participants. Ainsi les salariés 
ont vu progresser leurs relations avec leurs col-
lègues et clients étrangers. 
Courant 2014, Speak International ouvrira ses 

portes aux particuliers, collégiens, lycéens et 
adultes au sein du bâtiment Eurêka situé sur le 
parc d’activités de Douai-Dorignies. Des ateliers 
et séminaires en anglais seront alors proposés 
au public ainsi que des cours individuels ou col-
lectifs selon les niveaux. 
Contact : 
speak.international@yahoo.com 
http://www.speakinternational.fr/

«

avec speak international 

Apprendre l’anglais  
dans son entreprise… 

 

  
It’s possible ! 

une filière d’éco-rénovation pour les artisans 

Un marché à fort potentiel 
très petites entreprises 

200 emplois créés 

Retrouvez la revue de presse de la CAD sur

http://www.douaisis-agglo.com
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près un an et demi de travaux, le musée 
archéologique Arkéos est enfin prêt à ou-
vrir ses portes au public  ! Les amateurs 
d’istoire peuvent d’ores et déjà réserver 

leur week-end du 21 juin pour plonger à la décou-
verte de leurs ancêtres du Douaisis. Durant deux 
jours, le musée proposera de très nombreuses 
animations gratuites et ouvertes à tous. Dès 14h 
le samedi, le public aura accès librement et gratui-
tement à la salle d’exposition permanente (voir dé-
tail ci-contre) et la salle d’exposition temporaire qui 
mettent à l’honneur l’ancrage local du musée avec 
une exposition intitulée “D’une commune à l’autre”.
Tout au long de la journée, une reconstitution his-
torique d’un camp franc du Xe siècle mettra en 

avant des artisans (potiers, tisserands, relieurs, 
forgerons…) ainsi que des scènes de la vie quo-
tidienne au Moyen-Age. Ces saynètes se dérou-
leront en “présence” du comte et de la comtesse 
de Flandres, de leur cour ainsi que de l’armée du 
comte composée de soldats, d’arbalétriers et de 
cavaliers. 
La journée sera également ponctuée par la mise 
en scène d’une invasion viking avec un combat 
face à l’armée du comte, des affrontements avec 
la cavalerie franque avec scène d’enlèvement et de 
vente d’esclaves par les Vikings et intervention des 
Francs pour leur libération. 
Sur le bord de la Scarpe, qui constitue la jonction 
entre le musée et le parc archéologique, deux ba-

teaux vikings séjourneront et pourront être acces-
sibles au public pour naviguer. 

 Concerts nocturnes 

A l’occasion de la Fête de la musique, un concert 
de jazz sera donné en soirée à l’auditorium (ho-
raire : 19h/20h). La journée s’achèvera par un bal 
médiéval ouvert à tous avec initiation par un maître 
à danser et un feu d’artifice. Le dimanche 22 juin, 
le public retrouvera également les reconstitutions 
historiques, les simulations d’invasions vikings ainsi 
qu’un accès gratuit au musée. Le programme dé-
taillé sera disponible sur le site de la CAD ainsi que 
sur la page Facebook d’Arkéos (facebook/arkeos). 

Arkéos en passe d’accueillir  
l’Eléphant de la Mémoire

Deux jours de festivités pour l’ouverture 
du musée d’archéologie !

TOUTES LES INFOS  
PRATIQUES AVANT  
DE VOUS RENDRE 
AU MUSÉE… 

• �ACCÈS  : 4 401, route de Tournai à 
Douai, aux limites de Râches. 

• �HORAIRES : D’avril à mai et de sep-
tembre à fin octobre, le musée sera 
ouvert tous les jours de 10h à 18h, 
tous les jours sauf le mardi. De juin 
à août, il sera ouvert tous les jours 
de 10h à 19h. Enfin, de novembre à 
mars, le musée ouvrira ses portes 
tous les jours de 10h à 12h et de 14h 
à 18h. 

• �TARIFS  : Normal  : 8€. Réduit  : 
5€. Groupe (20 personnes)  : 5€. 
Audioguides inclus. Lors de mani-
festations festives  : normal  : 12€, 
tarif réduit et groupes : 7€. Gratuit 
pour les moins de 7 ans, les accom-
pagnateurs de groupes scolaires, 
lors des Journées archéologiques 
nationales, des Journées euro-
péennes du patrimoine et de la 
Nuit des musées. Tarif réduit (5€) 
pour les moins de 18 ans, les béné-
ficiaires du RSA, les demandeurs 
d’emploi, les personnes à mobilité 
réduite ou victimes de guerre et les 
étudiants en école d’art. 

• �VISITES ET ATELIERS : Sur demande, 
des visites guidées ou à thèmes 
peuvent être organisées ainsi que 
des animations pour groupe. Pour 
les plus jeunes, des ateliers ain-
si que des goûters d’anniversaire 
seront organisés les mercredi et 
samedi. 

• �SERVICES : Parking gratuit, musée 
accessible aux personnes à mobili-
té réduite, visites commentées par 
panneaux et audioguides, audito-
rium de 150 places et espace bou-
tique avec large choix de livres et 
souvenirs. 

1789-1989… Pour commémorer le bicen-
tenaire de la Révolution française et faire preuve 
de… mémoire, le Conseil général du Nord 
s’était lancé dans une aventure un peu folle  : 
construire un immense éléphant qui abriterait 
en son ventre une salle de projections. Desti-
nées aux scolaires, ces présentations étaient 
dédiées aux notions de Liberté, Egalité et Fra-
ternité et à la Révolution ; une page d’histoire 
dont l’impact, aujourd’hui encore, est universel. 
Ainsi vit le jour ce projet démesuré connu sous 
le nom d’ “Eléphant de la Mémoire”. 
Au pays des Géants, ce bel animal de dix 
mètres de haut et de près de treize mètres de 
longueur ne déparait pas le décor. Le succès 
de curiosité fut immédiat  : mille visiteurs par 
jour en semaine et dix mille le week-end s’y 
pressèrent à Lille avant que le pachyderme 

n’entame une tournée départementale qui 
l’amena notamment sur la place du Barlet à 
Douai. 
Là encore, des grappes de scolaires, à l’image 
du Gavroche des Misérables de Victor Hugo 
(1), escaladèrent l’animal parfois même jusqu’à 
son sommet où depuis un palanquin tout droit 
sorti d’une production des studios de Bol-
lywood, on pouvait admirer les toits de la cité 
de Gayant.
Après des escapades à Paris et Bruxelles, l’ani-
mal fut mis aux arrêts. Dernier domicile connu : 
l’ancien site minier d’Arenberg où, reclus dans 
un hangar, il attendait patiemment un retour en 
grâce. 
Depuis quelques semaines, l’éléphant reprend 
espoir. En effet, récemment, le Département 
a émis le souhait de se séparer de cet hôte 

encombrant et coûteux en frais de 
maintenance et de gardiennage. 
Les propos du président Kanner ont 
aussitôt fait germer un projet dans 
l’esprit de Christian Poiret, président 
de la CAD et conseiller général : et 
si l’éléphant de la Mémoire finissait 
ses jours sur le site d’Arkéos ?... 
La proposition a, depuis, reçu le 
meilleur accueil du Conseil gé-
néral. Aujourd’hui, les services 
travaillent à la faisabilité d’un tel 
déménagement. Il faut en effet 
savoir que la “bête” pèse dix-
sept tonnes et que son trans-
port exceptionnel réclame la 
mobilisation de six semi-re-
morques… 

1/ �Les six espaces chronologiques de la 
salle d’exposition vous feront remon-
ter le temps jusqu’à la Préhistoire. 

2/ �Ce torque (collier en forme d’anneau) 
et ces pièces en or de l’époque gau-
loise figurent parmi les éléments 
phares présentés au musée. 

3/ �Depuis l’escalier du hall d’accueil, 
les visiteurs auront accès aux collec-
tions permanentes et à la passerelle 
qui mène au parc archéologique. Au 
rez-de-chaussée, ils trouveront la 
salle d’exposition temporaire et l’au-
ditorium. 

4/ �Avec ses sept hectares, le futur parc 
archéologique aura vocation à re-
créer un véritable village médiéval 
avec ses artisans, son abbaye et sa 
motte féodale. 

(1) Un peu d’histoire En imaginant son Eléphant de la Mémoire, le Conseil général s’est souvenu d’un projet napoléonien de fontaine destinée à orner la place de la Bastille à Paris. 
Cette construction monumentale voulue par l’Empereur devait mettre en scène une gigantesque statue d’un éléphant symbole de la force des peuples mais, avec la chute de l’Empereur, le projet fut 
abandonné. La statue de l’éléphant en bronze fut remplacée par un modèle en plâtre. Elevé en 1814 puis détruit en 1846, cet ersatz constitua pendant une trentaine d’années un objet de curiosité 
qui suscita bien des commentaires avant d’être scénographié par Victor Hugo dans Les Misérables où l’on découvre que, pour échapper aux Gardes nationaux, Gavroche a trouvé refuge dans une 
“tanière” discrète, à l’intérieur même de l’Eléphant de la Bastille…
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’est ce qui s‘appelle une 
affaire rondement menée  ! 
Début 2012, Christian Poi-
ret annonce l’intention de la 

CAD de racheter l’hospice de Douai, 
cet immense bâtiment du XVIIIe siècle 
élevé en plein centre-ville et laissé de-
puis trop longtemps à l’abandon. 
L’idée première était d’y installer un 
centre d’affaires. La proximité rap-
prochée de la gare et du parking du 
Barlet rend ce projet particulièrement 
pertinent. 
Mais une fois la transaction menée à 
bien, le dossier n’aura guère le temps 
de mûrir car la beauté des lieux, son 
emplacement stratégique et les vastes 
surfaces offertes rendant possibles 

bien des aménagements ne laissent 
pas indifférents les promoteurs. Parmi 
eux, Xavier Lucas, un amoureux du 
beau et qui redonne vie à des vieilles 
pierres et à des pans d’histoire locale. 
A son tableau d’honneur, des opéra-
tions emblématiques menées à Lille, 
Rouen, Valenciennes ou Reims

Classé aux  
Monuments historiques

Fin 2013, un compromis de vente est 
signé entre les deux parties. Quelques 
mois plus tard, toutes les autorisations 
-l’hospice est classé à l’inventaire des 
Monuments historiques- sont obte-

nues. La vente peut être officialisée. 
Cette fois, l’Hospice est sauvé et bien 
sauvé car les travaux prévus vont lui 
redonner toute sa magnificence ou-
bliée.

Quarante millions 
d’euros investis

Le défi que s’est lancé ce jeune (47 ans) 
et talentueux promoteur est double  : 
réaliser une opération commerciale et 
immobilière réfléchie qui viendra com-
bler un vide dans la cité de Gayant et 
remettre en lumière un ensemble ar-
chitectural méconnu des habitants en 
l’ouvrant largement sur la ville.

Le projet caressé est à la dimension 
des lieux : 40 millions d’euros seront 
injectés pur y réaliser 121 logements 
étudiants, un hôtel “quatre étoiles” de 
62 chambres, une “vraie” brasserie, 
un spa, des appartements de stan-
ding, un restaurant gastronomique, 
des salles de réception, un club de 
jazz. Voilà pour le contenu. Quant à 
l’écrin, il ne devrait décevoir ni le pas-
sant ni les clients. 

Retrouver la  
splendeur originelle

Côté boulevard Maréchal-Leclerc 
(face à l’institution Saint-Jean), les 

grilles, le parking et l’alignement 
d’arbres vont disparaître pour dé-
gager complètement les façades et 
souligner leur élégante symétrie. Côté 
façade principale (rue du Canteleu), 
le passage sous porche sera mis en 
lumière et débouchera sur la cour in-
térieure totalement repensée. Le choc 
visuel et émotionnel est garanti. Et le 
soir, avec la mise en lumière savante 
des façades, le bâtiment retrouvera 
toute sa splendeur originelle. 
Les deux grands parterres qui 
mettent en valeur l’élégante façade 
seront traités “à la française” avec 
des haies basses et des buis sculptés 
(topiaires) comme cela avait cours au 
XVIIIe siècle. 

C

transformé en hôtel-restaurant et appartements de standing 

L’ancien hospice va renforcer l’attractivité 
de la cité de Gayant

> climat

É

en liaison avec le scot 

La CAD veut réduire les gaz  
à effet de serre

pisodes climatiques ex-
trêmes, montée du niveau 
des océans, disparitions 
d’espèces végétales ou 

animales... les effets du changement 
climatique se font ressentir sur l’en-
semble de la planète. 
Pourtant, si ces problématiques sont 
relevées à l’échelle mondiale, des 
réponses peuvent être apportées au 
niveau local. Dans le Nord, on agit 
également pour trouver des solutions 
à ce problème. 
Le Syndicat mixte du SCOT Grand 
Douaisis est à l’origine d’un Plan 
climat énergie territorial (PCET) en 
partenariat avec les collectivités terri-
toriales, dont la CAD. Il élabore une 
stratégie locale pour la lutte contre le 
changement climatique et la mise en 
œuvre d’un plan d’action à l’échelle 
du territoire. 
Le PCET est une application concrète 
et locale de textes nationaux et in-
ternationaux en matière d’environne-
ment. Ses objectifs majeurs, définis 
par le Grenelle de l’environnement, 
visent à la fois une réduction de 20% 
des émissions de gaz à effet de serre 
à l’horizon 2020 (par rapport aux taux 
relevés en 1990), une amélioration de 
20% des performances énergétiques 

des bâtiments ainsi qu’une utilisation 
de 20% d’énergies renouvelables 
dans l’ensemble de la production 
énergétique. 

Mesures efficaces 

Concrètement, la Communauté d’ag-
glomération du Douaisis, qui agit de-
puis 2009 dans le cadre du Plan cli-
mat énergie territorial, a mis en place 
diverse actions sur son territoire (le 
déploiement prochain de bornes de 
recharge pour véhicules électriques, 
la construction de la nouvelle unité 
de traitement du Symevad, la mise 
en place d’une énergie propre par le 

biais des éoliennes sur le parc d’acti-
vités de Lauwin-Planque, les circuits 
courts, etc.). Il ne s’agit pas forcé-
ment de consommer moins mais de 
consommer différemment et plus ef-
ficacement. 
Réduire la consommation énergé-
tique des habitations à travers l’utili-
sation de nouveaux matériaux ou en 
augmentant l’isolation, faire reculer la 
part des transports individuels moto-
risés au profit de modes de déplace-
ments doux ou encore développer la 
production d’énergies renouvelables 
sur le territoire du Grand Douaisis fi-
gurent parmi les priorités de ce Plan 
climat énergie territorial. 

> pollution

L

particules fines 

Privilégier l’échelle 
régionale 

a presse nationale et locale a dernièrement relayé le rapport de l’Or-
ganisation mondiale de la santé (OMS), situant Douai comme la ville 
la plus polluée de France. Voici quelques éléments d’information 
pour disposer d’un bon éclairage sur cette question. 

L’étude de l’OMS concerne 
uniquement la concentration 
en particules très fines rele-
vée en 2011 au niveau de la 
station de Douai et pour un 
seul polluant (PM 2,5) ce qui 
ne peut suffire à caractériser 
la pollution d’une ville. L’ana-
lyse de l’OMS enregistrait 
une concentration en pous-
sières de 26 microgrammes 
par mètre cube d’air, soit une 
moyenne annuelle inférieure 
à la valeur réglementaire 
fixée à 28 microgrammes par 
mètre cube. Mais la problé-
matique des particules fines 
s’appréhende davantage à une échelle régionale qu’à l’échelle d’une ville car 
ces poussières sont extrêmement volatiles. En 2011, les stations de Valen-
ciennes Wallon, Béthune stade et Lille Fives (notre photo) affichaient des va-
leurs très proches de celles relevées à la station de Douai. Cependant, aucun 
des onze points de mesures que compte la région Nord-Pas-de-Calais n’a 
relevé de taux de particules fines supérieurs aux valeurs limites réglementaires. 
En 2012, le taux moyen relevé à Douai était de 21 microgrammes par mètre 
cube d’air, soit une diminution de 20% par rapport à l’année précédente et 
100% des stations en région respectaient la valeur limite en PM 2,5 de 2010 à 
2012. Cette amélioration est encourageante et doit pousser tous les acteurs à 
davantage de prévention.

Une station de mesure de la pollution  
atmosphérique.



5> gaspillage 

Il n’est jamais trop tard pour prendre pour prendre de sages résolutions. 
Porter une plus grande attention au gâchis alimentaire pourrait être une de 
ces bonnes idées, d’autant que 2014 a été déclarée “année européenne de 
lutte contre le gaspillage alimentaire”. 

ui n’a pas jeté à la poubelle 
un produit encore intact 
dans son emballage  ? Ce 
geste banal est un gâchis 

alimentaire qui fait presque partie de 
notre mode de vie et de consom-
mation. Non consommé, ce produit 
alimentaire constitue d’abord un gâ-
chis financier. Il traduit bien souvent 
aussi un achat mal calibré généré 
peut-être par une offre commerciale 
(vente par lots, opération “deux pour 
le prix d’un”). Autre explication : dans 
un réfrigérateur mal rangé, les pro-

duits s’entassent et les plus anciens 
peuvent parfois se retrouver loin des 
yeux et de la main. Il y a enfin sou-
vent confusion voire incompréhension 
ente les fameuses DLC et DLUO.
Une définition s’impose  : la DLC ou 
date limite de consommation appa-
raît sur les produits frais périssables 
comme la viande en barquette, les 
plats cuisinés, les yaourts, la charcu-
terie fraîche. Lorsque cette date est 
dépassée, l’article est impropre à la 
consommation. Il est impératif de s’en 
séparer. La DLUO ou date limite d’uti-

lisation optimale est imprimée sur les 
surgelés, les produits d’épicerie, les 
conserves, le café, le riz, les biscuits 
secs et les boissons comme l’eau, la 
bière ou les sodas. Cette DLUO est 
traduite par l’expression “à consom-
mer de préférence avant le…” 
Ici, l’expression “de préférence” prend 
tout son sens  : une fois la date dé-
passée, le produit peut encore être 
consommé et, si ses qualités gusta-
tives ou nutritionnelles ne sont plus 
optimales, il est sans danger pour la 
santé. Même si le gâchis alimentaire 
se constate tout au long de la chaîne 
alimentaire, de la production à la mai-
son en passant par la distribution 
(petite ou grande), un peu d’attention 
pourrait réduire ce gaspillage : ache-
ter ses aliments en juste quantité, 
bien gérer le contenu de son réfri-
gérateur et y organiser le rangement 
entre zones froides, tempérées et bac 
à légumes. Il existe aussi bien des fa-
çons de cuisiner les légumes mûrs, le 
pain dur et beaucoup d’autres restes.

Q

2014, année européenne de lutte contre le gâchis alimentaire

Et si l’on prenait de bonnes résolutions ?...
LE GASPILLAGE EN QUELQUES CHIFFRES
Chaque année, en moyenne, un Français jette vingt kilos de produits alimentaires 
non consommés : sept kilos d’aliments encore emballés et treize kilos de restes 
de repas non consommés ou de fruits et légumes abîmés mais comestibles. Coût 
estimé : 350€ par foyer. 
21% des denrées achetées ne sont pas consommés, 
soit l’équivalent de 5,6 millions de tonnes (1,3 milliard 
de tonnes/an dans le monde, soit l’équivalent de 
750 milliards d’euros). En France, on estime que trente-
huit kilos d’aliments sont jetés chaque seconde et que ce 
gâchis représente 10% du total des déchets ménagers. 42% du gâchis alimentaire 
proviennent des ménages et 39% des industries agro-alimentaires. La restauration 
collective participe aussi à cet immense gâchis. Si rien n’est fait d’ici 2020, ce 
gaspillage va croître de 40%. C’est autant de ressources naturelles qui seront 
dilapidées alors qu’en Europe soixante-dix-neuf millions d’habitants vivent sous 
le seuil de pauvreté et seize autres millions dépendent de l’aide alimentaire.

QUELQUES TRUCS POUR CONSERVER  
PLUS LONGTEMPS SES ALIMENTS
BOISSONS GAZEUSES : pour éviter que le gaz ne s’échappe, il suffit de placer la bouteille le 
goulot en bas dans le réfrigérateur. 
CITRON COUPÉ EN DEUX : saupoudrez-le de sel 
CHAMPIGNON DE PARIS : emballez-les dans du papier journal 
TOMATES : blanchir un surplus de tomates, les peler et les couper en dés. On les congèle 
pour les utiliser dans une prochaine sauce tomate. 
POMMES DE TERRE : pour éviter qu’elle ne germe, les entreposer dans un endroit sombre 
avec deux pommes. 
POUR CONSERVER LE MOELLEUX DU PAIN : le mettre dans une boîte avec une moitié de 
pomme. 
RAFRAÎCHIR DES VIEILLES POMMES : les ébouillanter quelques minutes. 
RENDRE CROQUANTS DES LÉGUMES : les couper et les laisser tremper dans de l’eau au frigo. 
RAJEUNIR DES VIEILLES CAROTTES : ajouter une cuillerée à café de sucre à l’eau de cuisson. 
RAMOLLIR DU PAIN DUR : pour le manger tout de suite, le placer quelques secondes au 
micro-ondes ou l’humidifier légèrement puis le placer au four quelques minutes.
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> échanges 

A

travaux d’accessibilité à la gare de douai 

La CAD investit 450 000 e 

Les brèves de la CAD Les brèves de la CAD

vec 42  000 trains qui y 
marquent un arrêt chaque 
année et près de trois mil-
lions de voyageurs, la gare 

de Douai figure en deuxième position 
régionale en termes de trafic, juste 
derrière Lille. Si elle a connu récem-
ment des travaux d’aménagement 
notamment sur son parvis, la gare 
disposait toujours de quais inacces-
sibles aux personnes à mobilité ré-
duite. 
Or la loi du 11 février 2005 dite “loi 
sur le handicap” prévoit de rendre ac-
cessibles tous les bâtiments publics 
aux personnes à mobilité réduite d’ici 
2015. Un partenariat entre Réseau 
ferré de France (RFF), le conseil régio-

nal, le Syndicat mixte des transports 
du Douaisis (SMTD) et la Communau-
té d’agglomération du Douaisis s’est 
donc noué pour permettre la réalisa-
tion de ces travaux de modernisation 
et d’amélioration de l’accessibilité de 
la gare.

Quinze mois  
de chantier 

Le maire de Douai, le président de 
la Région Daniel Percheron, Lucette 
Vanlaecke, directrice régionale de 
RFF, Odile Fagot, directrice régionale 
de la SNCF, Françoise Prouvost, alors 
présidente du SMTD, Michel Pascal, 
responsable de la Direction régio-

nale de l’environnement, de l’amé-
nagement et du logement (DREAL), 
et Christian Poiret, président de la 
CAD, ont donné le coup d’envoi de 
ce chantier de quinze mois en début 
d’année. 
Au programme figurent l’installation de 
cinq ascenseurs pour accéder direc-
tement aux quais de la gare, la mise 
en place de 2 200 mètres de bandes 
blanches podotactiles (c’est-à-dire 
des bandes d’éveil reconnaissables 
au toucher), la mise en conformité 
de l’éclairage sur les quais et dans le 
souterrain, la pose de manchons en 
braille ainsi que la mise en contraste 
des première et dernière marches des 
escaliers. Le souterrain, créé en 1920, 
sera lui aussi rafraîchi et traité avec un 
revêtement antidérapant. 
“Ce n’est plus la gare de Douai mais la 
gare du Douaisis car ensemble, nous 
arrivons à faire bouger ce territoire et 
si nous voulons voir des entreprises 
s’installer et de l’emploi se créer, il 
faut que nous ayons de la mobilité. 
C’est un véritable plus pour notre ter-
ritoire”, a souligné le président Poiret 
lors de la cérémonie. 
Le coût total de l’opération s’élève 
à 5,4 millions d’euros. Il se com-
pose ainsi : Conseil régional 1,78 M€ 
(33%), Réseau ferré de France 
1,4 M€ (26%), le FEDER 1,3 M€ 
(24%), la CAD 486 000 € et le SMTD 
432 000 €. 

� Sur les traces des pharaons… 
Un agent du ser-
vice archéologie 
de la CAD parti-
cipera à une opé-
ration de fouille à 
Tell el-Iswid en 
Egypte, menée 
en partenariat 

avec l’Institut français d’archéolo-
gie orientale (IFAO). Cette mission 
permettra de mieux comprendre les 
cultures qui se sont succédé dans 
le delta du Nil et sur lesquelles s’est 
édifiée la civilisation pharaonique au 
IVe millénaire avant notre ère. 
Cette fouille viendra compléter les 
différentes opérations menées de-
puis la fin des années 80. L’objectif 
est d’achever la fouille du bâti daté 
de 3300 avant notre ère et de pour-
suivre les sondages dans des sec-
teurs plus profonds, très largement 
occupés par les hommes du début 
du IVe millénaire avant J.-C. 

� �1,5 M€ investis par Wienerber-
ger à Flines-lez-Râches

Le groupe autri-
chien Wienerber-
ger, spécialiste 
de la brique et 
de la tuile, a dé-

cidé de regrouper ses différentes 
unités de production françaises au 
sein du site de Flines-lez-Râches. 
Cette opération qui représente un 
investissement de 1,5 million d’eu-
ros vise à rationaliser les coûts de 
production et à limiter l’érosion des 
ventes. Dès 2015, l’ensemble de 
la production de briques de pare-
ment Terca sera donc concentré à 
Flines-lez-Râches. En 2013, 125 000 
tonnes de briques de parement ont 
été vendues dans l’Hexagone. 

� BigBen Interactive à l’honneur
La 11e édition Lea-
dexport a récom-
pensé l’entreprise 
BigBen Interactive 
dans la catégorie 
“entreprise de taille intermédiaire”. 
Ce trophée met en avant les entre-
prises exportatrices de la région qui 
comptent entre 250 et 5 000 salariés 
et dont le chiffre d’affaires annuel 
est inférieur ou égal à 50M€. Leader 
européen des accessoires de jeux 
vidéo, BigBen dispose d’un entrepôt 
de 18 000 m² au sein du parc logis-
tique de Lauwin-Planque et compte 
environ 280 salariés. 

� �Un béton 100% écologique :  
une première dans le Douaisis 

Les entreprises SITA et Doublet ont 
signé un partenariat pour la com-
mercialisation d’un béton innovant 
et écologique. Nommé C’Urban, 
ce produit a été mis au point dans 
le cadre d’un programme de re-
cherche entre les élèves-ingénieurs 
de l’Ecole des Mines de Douai, SITA 
Nord et Néo Eco Recycling. Le C’Ur-
ban est un béton issu exclusivement 
de matériaux recyclés. A partir de 
sédiments fluviaux, de sable de fon-
derie et de gravats de déconstruc-
tion de la région, ce béton d’un nou-
veau genre permet de recycler des 
déchets dont le traitement est long 
et complexe. 
La société Doublet a inséré le C’Ur-
ban dans la nouvelle gamme de ses 
produits de mobilier urbain. Ainsi le 
matériau écolo a pu être utilisé pour 
des socles de garages à vélos no-
mades et modulables et pourra à 
l’avenir être employé dans divers 
procédés de construction si les tests 
réalisés se montrent concluants. 

Ne pas confondre DLC et DLUO.
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D

sur le parc logistique de lauwin-planque 

Quatre éoliennes vont bientôt brasser l’air 

Napoléon avait projeté de construire 
une fontaine-éléphant, place…

 de la Bistouille	  de la Bastille  
 de la Pastille	  de la Chatouille

Combien de foyers les quatre éoliennes 
qui vont tourner à Lauwin-Planque 
pourraient alimenter en énergie ?

 4 500  5 600  7 200  8 400

Parmi les animations proposées dans 
l’établissement qui occupera l’ancien 
hospice de Douai figure un club : 

 de golf	  de jazz 
 de foot	  de couture

Sous le nom de DASRI sont désignés les 
Déchets d’activités de soins à risques…

 inodores	  infectieux 
 incarnés	  inaudibles 

Merci de cocher le cadeau que 
vous aimeriez recevoir :

 une station météo 
 un récupérateur d’eau de pluie  
 �un compacteur de  
bouteilles plastiques

Un tirage au sort sera effectué parmi tous 
les auteurs de quatre bonnes réponses.
Les lauréats seront personnellement infor-
més des conditions de retrait de leur lot.

Règlement disponible chez Me Meyer,  
huissier de justice, rue Gambetta à 
Douai.

1

2

3

4

NOM 

PRÉNOM 

ADRESSE

TÉLÉPHONE

> JEU-CONCOURS
Lisez bien Le Magazine… et gagnez une station mé-
téo, un récupérateur d’eau de pluie ou un compacteur 
de bouteilles plastiques !!! 
Gagnez une station météo, un récupérateur d’eau de pluie ou un compacteur 
de bouteilles plastiques en lisant ce nouveau numéro du Magazine de la CAD ! 
Incroyable bonne nouvelle, non ? Et pourtant rien de plus facile. Il suffit en effet 
de répondre correctement aux quatre questions posées ci-contre. Pour obtenir 
les solutions, là encore, rien de bien compliqué puisque les bonnes réponses 
se trouvent dans les articles publiés dans ce numéro du Magazine. Alors bonne 
lecture et bonne chance ! Pour participer à ce jeu-concours, il suffit d’habiter le 
territoire de la CAD, de découper et de déposer le bulletin de participation bien 
rempli (adresse et numéro de téléphone) et ce, avant le 15 août 2014, dans les 
Cadbox, ces urnes disposées dans le hall d’accueil des mairies des trente-cinq 
communes de la CAD, ou de l’envoyer à l’adresse suivante :

COMMUNAUTE D’AGGLOMERATION DU DOUAISIS - JEU CONCOURS LE MAGAZINE
746, rue Jean-Perrin - BP 300 - 59351 DOUAI CEDEX

Bulletin de participation

> soutien 

C

conseil intercommunal de sécurité  

La CAD apporte 79 000 e 
pour la prévention 

réé en 2006, le conseil in-
tercommunal de sécurité et 
de prévention de la délin-
quance (CISPD) vise la pré-

vention de la délinquance et l’accom-
pagnement des victimes de crime 
ou délit en mobilisant les acteurs de 
terrain (autorités policières, judiciaires 
et sous-préfecture de Douai). Trois 
thèmes prioritaires ont été retenus par 
la CAD et ses partenaires du CISPD 
pour l’année 2014 : la prévention de 
la délinquance des mineurs, la pré-
vention des conduites addictives, la 
prévention des violences familiales 
et l’aide aux victimes. Pour parve-
nir à ces objectifs, le CISPD finance 
les actions de sept associations qui 
agissent concrètement en direction 
des justiciables et des victimes. Les 
membres du CISPD ont fait appel à 
quatre d’entre elles qui avaient déjà 
prouvé leur efficacité en 2013. Il s’agit 
de la prévention de la récidive pilotée 
par la Mission locale de Douai, des 

stages en responsabilité parentale 
organisés par le centre d’information 
sur le droit des femmes et des familles 
(CIDFF), du festival du film judiciaire 
organisé par le conseil départemental 
de l’accès aux droits (CDAD) et en-
fin l’aide aux victimes et l’accès aux 
droits par le service de contrôle judi-
ciaire et d’enquête (SCJE). (Voir notre 
encadré)

Trois nouveautés 

Cette politique active en matière de 
sécurité s’appuie également sur trois 
autres associations locales. La Croix 
bleue propose aux personnes incar-
cérées ou faisant l’objet d’une obliga-
tion de soins de bénéficier d’un sou-
tien psychologique pour redécouvrir 
une vie sans alcool. La lutte contre 
les violences conjugales et familiales 
menée par le centre d’information sur 
le droit des femmes et des familles 
(CIDFF) figure également parmi les 

nouvelles opérations financées en 
2014. En intervenant en milieu sco-
laire, le CIDFF vise la prévention des 
plus jeunes aux questions de vio-
lence familiale et de cyberviolence. 
Enfin, les personnes incarcérées pour 
une courte peine pourront bénéficier 
d’une formation au code de la route à 
travers l’action Un permis pour l’ave-
nir de la maison d’arrêt de Douai. 
La Communauté d’agglomération du 
Douaisis participe au financement de 
l’ensemble de ces actions à hauteur 
de 79 000 €. L’Etat, le Ministère de la 
Justice, la CAF, la CCCO, le Départe-
ment et la Région y contribuent éga-
lement.

> ACTIONS RECONDUITES 
PRÉVENIR LA RÉCIDIVE PAR UN ACCOMPA-
GNEMENT CONTINU ET UN SUIVI RENFORCÉ 
Un conseiller de la Mission locale in-
tervient au sujet de l’orientation, la 
formation et l’emploi auprès de jeunes 
en milieu carcéral et en milieu ouvert. 
L’objectif est de favoriser la réinsertion 
scolaire ou professionnelle de soixante 
jeunes à leur sortie de détention. 
Coût total : 40 000 €. Participation de la 
CAD : 20 000 €.

STAGE EN RESPONSABILITÉ PARENTALE 
Le centre d’information sur le droit des 
femmes et des familles (CIDFF) orga-
nise des stages de soutien auprès d’une 
trentaine de parents qui subissent des 
poursuites judiciaires. Ces stages visent 
à responsabiliser les parents dans 
leurs fonctions éducatives Coût to-
tal  : 9 200 €. Participation de la CAD  : 
8 500 €.

FESTIVAL DU FILM JUDICIAIRE 
Organisé par le conseil départemental 
de l’accès aux droits (CDAD), le festival 
du film judiciaire projettera des longs 
métrages cette année. Ils seront vision-
nés par sept cents lycéens, une centaine 
d’étudiants ainsi que des jeunes suivis 
par la protection judiciaire de la jeu-
nesse. Cette action vise à limiter le dé-
crochage scolaire et la délinquance. Les 
projections sont suivies de débats avec 
des magistrats, des avocats et des pro-
fessionnels de la protection judiciaire. 
Coût total : 8 000 €. Participation de la 
CAD : 3 000 €.

AIDE AUX VICTIMES ET  
ACCÈS AUX DROITS 
Le service de contrôle judiciaire et d’en-
quêtes offre une écoute, une informa-

tion sur les droits et un accompagne-
ment social, judiciaire et administratif 
à toute personne victime d’un crime 
ou délit. Cette aide est gratuite pour les 
justiciables et ouverte à ceux qui dé-
pendent de la cour d’appel de Douai. 
Coût total : 131 000 €. Participation de la 
CAD : 15 000 €.

> ACTIONS NOUVELLES 
DÉCOUVRIR UNE VIE SANS ALCOOL 
L’association La Croix bleue intervient 
auprès d’une cinquantaine de per-
sonnes incarcérées à la maison d’arrêt 
de Douai. Elle accompagne les per-
sonnes qui souhaitent se débarrasser de 
leur addiction à l’alcool. L’association 
intervient également auprès de justi-
ciables en obligation de soins. Coût to-
tal : 15 600 €. Participation de la CAD : 
8 000 €.

LUTTE CONTRE LES VIOLENCES  
CONJUGALES ET FAMILIALES 
Le centre d’information sur le droit des 
femmes et des familles (CIDFF) sensibi-
lise les publics scolaires aux questions 
de violences intrafamiliales. Il inter-
vient également au sujet des violences 
qui peuvent être commises sur Internet, 
notamment par les plus jeunes sur les 
réseaux sociaux. Coût total  : 24 500 €. 
Participation de la CAD : 10 000 €.

UN PERMIS POUR L’AVENIR 
L’auto-école APSR prépare au permis de 
conduire une trentaine de personnes in-
carcérées pour une courte peine. L’ob-
jectif est de faciliter la réinsertion dans 
la vie professionnelle grâce à la mobili-
té. Chaque détenu participe à hauteur 
de 50 euros. Coût total : 24 440 €. Parti-
cipation de la CAD : 14 500 €.

ans le cadre de sa politique de développement du-
rable et de promotion des énergies renouvelables, la 
Communauté d’agglomération du Douaisis a lancé il y 
a plusieurs années une réflexion sur la capacité tech-

nique du territoire à accueillir un grand projet éolien. 
Après de longues années d’études et de préparation technique, 
la production industrielle d’énergie d’origine éolienne va enfin de-
venir réalité sur le territoire de la CAD. En août prochain sur le parc 
d’activités de Lauwin-Planque dans le Douaisis, quatre premières 
éoliennes vont effet brasser l’air et produire une énergie douce.

L’équivalent de la consommation  
de 7 200 foyers

Une minutieuse étude du territoire menée 2006 avait permis 
d’identifier un potentiel de vingt-huit machines techniquement “ins-
tallables” sur le territoire de la CAD. Ces implantations prenaient en 
compte un zonage régulier et harmonieux pour ne pas défigurer le 
paysage et respectaient les nombreuses contraintes imposées par 

le législateur. Certaines communes à fort potentiel éolien n’ont pas 
souhaité accueillir ce type de machines. D’autres comme Dechy, 
Roucourt, Cantin poursuivent leur réflexion ou se sont engagées 
plus avant. Un projet de six éoliennes d’une puissance de trois 
Mégawatts pourrait y voir le jour. À Marcq-en-Ostrevent, un autre 
dossier porte sur sept éoliennes de même puissance.
À Lauwin-Planque, dans le prolongement du parc logistique, les 
travaux d’installation de ces premières éoliennes ont démarré, il 
y a quelques semaines. Il s’agit d’y installer des machines de 

150 mètres de hauteur en bout de pale. La puissance totale de 
ces quatre machines sera de douze mégawatts pour une pro-
duction annuelle de 25 200 MWh - soit la consommation de 
près de 7 200 foyers (hors chauffage). La production de ce parc 
éolien permettra d’éviter le rejet annuel dans l’atmosphère de 
3 500 tonnes de CO², sept tonnes de dioxyde de soufre et de six 
tonnes d’oxyde d’azote. 

Des retombées financières 

L’investissement total avoisine quatorze millions d’euros. Cette 
somme est intégralement prise en charge par la société Eole 
Plaine de l’Escrebieux, l’exploitant du parc éolien qui reversera à 
la CAD, à la commune concernée, au Département et à la Région 
une redevance annuelle dont le montant global peut être estimé à 
137 000 €. Les services de la Communauté d’Agglomération se 
sont, quant à eux, chargés de toute la partie amont, de l’exper-
tise à l’ingénierie interne, en étroite collaboration avec les bureaux 
d’études Vent du Nord et la société Ecotera.
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t r i b u n e  l i b r e
UNION DES ÉLUS RÉPUBLICAINS  
DU DOUAISIS

Un consensus utile mais exigeant.

Un conseil communautaire largement renouvelé 
s’est installé. Pour autant, la tradition s’est mainte-
nue d’une présence de tous les groupes politiques 
au bureau communautaire. Ce souhait du président 
Poiret doit être salué. La recherche du consensus 
renforce notre territoire. Mais elle exige de la part 
des élus une discipline et un sens des responsabi-
lités suffisants, pour que nos débats se déroulent 
dans un climat d’écoute et d’objectivité, à l’abri des 
clivages nationaux. L’union des élus républicains 
du Douaisis, qui rassemble des élus sans étiquette, 
socialistes ou écologistes s’y emploiera, dans l’in-
térêt collectif du territoire.

L’exigence nationale de réduction des déficits, qui 
s’impose à toutes les collectivités, va contraindre 
notre budget dans les prochaines années. L’Union 
des élus républicains du Douaisis soutient la pro-
position, nécessaire, d’une augmentation modérée 
des taux d’imposition sur la durée du mandat, en 
demandant à ce que cette augmentation porte le 
moins possible sur les ménages. 

Nous défendrons aussi une stricte exigence d’éco-
nomies sur les charges générales. Enfin, les nou-
veaux projets que permettront les ressources ainsi 
dégagées devront concerner exclusivement le dé-
veloppement économique. La CAD finance déjà 
trois beaux projets non directement économiques : 
l’éco-quartier du Raquet avec son centre nautique, 
Arkéos et la base d’Aubigny-au-bac. C’est suffisant 
pour un mandat.

Frédéric CHEREAU,  
Union des élus républicains

ÉLUS NON-INSCRITS DU DOUAISIS 
(MENID)

Les élections municipales ont trouvé leur épi-
logue avec la mise en place des instances dans 
les structures intercommunales qui ont pris acte 
des changements intervenus. Le MENID garde 
aujourd’hui toute son importance et ses élus toute 
leur place dans le fonctionnement de ces struc-
tures. Nous nous réjouissons de l’esprit consensuel 
et constructif qui semble continuer de régner à la 
CAD, avec pour seul objectif le travail collectif dans 
l’intérêt du Douaisis et de sa population. 

Déjà, l’organisation par notre président de deux 
séminaires de travail autour d’un plan pluriannuel 
de gestion et d’investissements a permis, malgré la 
confirmation des diminutions importantes des do-
tations de l’Etat confirmées, de trouver le consen-
sus nécessaire pour leur mise en application dans 
les six années à venir, sans augmentation impor-
tante de la fiscalité. 

Nous soutenons ces plans qui confirment la volonté 
de ne pas augmenter outre mesure la pression fis-
cale, de donner la priorité au développement éco-
nomique, seul créateur d’emplois et de ressources, 
et à la construction de logements. Nous soutenons 
ces plans qui maintiennent les équipements néces-
saires pour renforcer l’attractivité de notre territoire. 

Notre groupe continuera, sous la présidence de 
Jean-Luc Hallé à y apporter toute son énergie et 
ses compétences, comme il l’a fait depuis la créa-
tion de la CAD en 2002.

Alain SEGOND,  
Président du MENID

GROUPE ALLIANCE 
ET APPARENTÉS NON-INSCRITS 

La nouvelle équipe de gouvernance de la communauté 
d’agglomération est maintenant en place suite aux élections 
municipales et communautaires de ces dernières semaines. 
Il nous faut maintenant retrouver très vite cette démarche 
consensuelle auprès du Président Christian Poiret, qui a été 
un facteur essentiel dans la réussite des réalisations com-
munautaires des années écoulées. Notre groupe a la volonté 
de s’impliquer complètement dans cette démarche avec le 
seul objectif de mettre au cœur de toutes nos actions le dé-
veloppement harmonieux et l’attractivité de notre territoire, 
cela dans l’intérêt de tous les habitants du Douaisis, de la 
ville centre, du secteur semi-urbain comme du secteur rural.
Notre communauté doit poursuivre son action forte en ma-
tière de développement économique et de création d’em-
plois, et notamment vers des activités modernes préparant 
l’avenir telles que les hautes technologies, les technologies 
de l’information et de la communication ou les activités liées 
au développement durable, notamment les énergies renou-
velables. Notre communauté doit aussi poursuivre notre 
action dans le domaine de l’habitat afin de permettre à cha-
cun de pouvoir accéder à un logement décent et de bonne 
qualité.
Contrairement à d’autres pays européens, le bout du tunnel 
de la crise économique n’est pas encore bien visible pour 
nous. Raison de plus pour se serrer les coudes afin de mener 
à bien notre projet ambitieux et cela en limitant le recours à 
la fiscalité locale.
Bien entendu, nous serons vigilants sur la préservation de la 
place des communes dans ce dispositif intercommunal, et 
notamment au niveau des moyens qui permettent d’assurer 
des services de proximité de qualité dans nos cités, tout en 
s’appuyant si besoin sur les compétences disponibles au 
sein de la communauté.

Martial VANDEWOESTYNE, Président du Groupe Alliance 
et apparentés non-inscrits pour le Douaisis

ÉLUS COMMUNISTES  
ET FRONT DE GAUCHE

Le groupe PC-Front de Gauche remercie les élec-
teurs qui leur ont fait confiance pour les représenter 
au sein du conseil communautaire.
L’accord de représentativité à la proportionnelle 
au sein de l’exécutif conclu avec la majorité et son 
président témoigne de la volonté de construire en-
semble pour le Douaisis.
Cela n’empêchera pas cependant notre groupe de 
jouer son rôle, comme il l’a toujours fait, afin de dé-
fendre au mieux les intérêts de la population.
La politique gouvernementale assujettie aux in-
jonctions européennes de la “règle d’or” rend le 
contexte particulièrement difficile.
D’ici à 2020, les pertes de recettes cumulées sur 
les dotations de l’état ont été estimées à 32 millions 
d’euros. S’y ajouteront les diminutions de subven-
tions issues du Département et de la Région soumis 
au même régime sec.
Pendant ce temps, les grandes entreprises du 
CAC 40, qui payent de moins en moins d’impôt et 
augmentent sans cesse les dividendes versés à 
leurs actionnaires, vont bénéficier d’un cadeau de 
50 milliards sans aucun engagement à créer de 
l’emploi.
Cette fuite en avant dans la destruction de ce que 
le Conseil national de la Résistance a mis en place 
à la Libération pose plus que jamais la question du 
choix de société que nous avons à défendre.
L’exercice de la politique locale ne pourra plus long-
temps s’exonérer de pointer les responsabilités en 
la matière sans risquer de perdre toute crédibilité.

Le groupe  
PC-Front de Gauche 

> sécurité 

> échanges 

D

un service gratuit pour les patients en auto-traitement 

Comment se débarrasser de ses seringues ? 
epuis sa création, la Com-
munauté d’agglomération 
du Douaisis dispose de la 
compétence élimination et 

valorisation des déchets issus d’ac-
tivités de soins à risques infectieux 
(DASRI). 
Sont considérés comme DASRI tous 
les résidus d’activités de soins “pi-
quants, tranchants ou coupants” desti-
nés à l’abandon tels que les seringues, 
les aiguilles de perfusion, les lames et 
les scalpels qui ne doivent surtout pas 
se retrouver dans les circuits “tradition-
nels” de collecte de déchets.

 A travers ce service gratuit, la CAD 
entend prévenir tout risque sanitaire 
lié à la manipulation de déchets dan-
gereux. 

Collecte dans les 
 pharmacies agréées

Les professionnels de la santé (mé-
decins, infirmiers, acupuncteurs, 
dentistes, pédicures, tatoueurs, vété-
rinaires…) qui exercent dans le Douai-
sis disposent d’un local situé rue des 
Foulons à Douai uniquement dédié à 

la collecte des DASRI. 
Toutefois, si vous êtes un particulier 
en auto-traitement à domicile (les dia-
bétiques par exemple) et que vous ne 
savez que faire de ces déchets dan-
gereux, vous pouvez bénéficier gra-
tuitement de boîtes sécurisées vides 
à retirer dans les pharmacies agréées 
et y revenir les déposer une fois rem-
plies. Il existe en moyenne un point 
de collecte pour 50 000 habitants ou 
tous les 25 km. 
Vous pouvez également vous dé-
barrasser de ces déchets d’activité 
à risque infectieux par l’intermédiaire 

de l’Association française des dia-
bétiques du Douaisis. Celle-ci met 
à disposition des patients des col-
lecteurs et les récupère lors de ses 
permanences, uniquement sur ren-
dez-vous. L’association accompagne 
par ailleurs les diabétiques et leurs 
familles et réalise régulièrement des 
opérations de prévention auprès du 
grand public. 

Contact  : Association française 
des diabétiques du Douaisis, Mai-
son des associations, avenue des 
Potiers à Douai, au 03 27 93 02 00. 

S

pour développer la production bio 

Une concertation ouverte  
au monde agricole 

ur le territoire du Douaisis, les espaces 
dédiés à la production agricole ont dimi-
nué de 5% depuis le début des années 
2 000. Afin de promouvoir le développe-

ment de l’agriculture biologique sur son territoire, 
la CAD lance une concertation ouverte à tous les 
acteurs du monde agricole du Douaisis. 
La concertation a pour but de créer des espaces 
d’échanges et de dialogue entre les différents ac-
teurs, afin de faire émerger ensemble un plan d’ac-
tions de l’agriculture biologique sur le territoire. 
Celui-ci sera mis en œuvre par l’ensemble des par-
tenaires sur la période 2014-2016. 

La première étape de la concertation se déroulera 
sous la forme d’un forum ouvert organisé le 26  juin 
à Douai au sein de Gayant-expo. Une invitation 
est donc lancée à tous les participants pour qu’ils 
proposent des thèmes sur lesquels ils souhaitent 
échanger. Une fois les thèmes de la journée définis, 
les groupes de discussion se constitueront pour ré-
pondre aux questions posées. La méthode du fo-
rum ouvert permet à chaque participant de prendre 
la parole au sein de petits groupes et de travailler 
sur les thèmes qui l’intéresse !
A l’issue de la journée, les avis et analyses des diffé-
rents groupes seront collectés et constitueront une 

base de réflexion pour l’écriture du plan d’actions. 
Pour tout renseignement complémentaire et 
inscription, veuillez contacter Christelle Noël 
(service développement rural) au 03 27 99 14 13. 
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8 > beaux jours 

> escapade 

> foire-expo 

ette année, la saison de la base de loisirs a débuté le 1er mai pour 
s’étendre jusqu’au 27 septembre. Elle battra son plein en juillet et 
août avec une ouverture tous les jours de 10h à 19h tandis qu’en 
mai, juin et septembre, Loisiparc sera ouvert les mercredis, di-

manches et jours fériés. Petits et grands peuvent se détendre et s’amuser au-
tour de nombreux jeux : bateaux tamponneurs, structures gonflables, parcours 
Ouistiti sans oublier la très appréciée piscine de 200 m² ! Chaque week-end des 
grandes vacances, la mascotte Cadou invite les plus jeunes à participer à des 
animations. Au programme : foot, courses en sacs, jeux d’équilibre, activités 
rafraîchissantes… 

Cette saison, “Loisiparc en fête” se tiendra le dernier week-end de juin. Dès 15 
h le samedi 28 juin, le public pourra accéder gratuitement à la base de loisirs. 
Suivront une soirée musicale et un grand feu d’artifice tiré depuis le lac d’Aubi-
gny-au-Bac. Le lendemain, le public assistera à un show de BMX acrobatique ! 
L’an dernier, la base de loisirs a fait vivre de bons moments à plus de 47 000 
personnes, un record ! 
Informations pratiques : 
Loisiparc, rue de la Plage à Aubigny-au-Bac.
Entrée 4,5 €, gratuite pour les enfants de moins de 1 mètre. 
Possibilité d’acheter des cartes de 5 entrées (19 €) ou de 10 entrées (35 €). 

epuis plusieurs années, la Communauté 
d’agglomération du Douaisis propose 
une douzaine de “sorties nature” à l’in-
tention des amateurs de marche dans 

des secteurs préservés et riches en biodiversité. 
Découverte des oiseaux, des insectes et autres 
petites bêtes, du site minier de Germignies, de la 
biodiversité des marais, du lac de Cantin ou encore 
de la tourbière de Brunémont… Ces rendez-vous 
échelonnés de mai à fin octobre vous feront décou-
vrir la diversité des paysages douaisiens. 
Ces sorties nature se déroulent sur deux heures et 
sont accessibles aux adultes comme aux enfants. 
Munissez-vous si possible d’une paire de jumelles 
pour observer pleinement la faune et la flore et de 
chaussures adaptées. 
Tous les détails et les points de rendez-vous de ces 
sorties pédestres sont précisés dans le dépliant dis-

ponible dans les mairies du territoire, au siège de la 
CAD ainsi que sur le site internet communautaire :
www.douaisis-agglo.com dans la rubrique “espace 
presse”. Aucune participation financière n’est récla-

mée mais le nombre de participants à toutes ces 
animations étant limité, la réservation est obliga-
toire par téléphone au 03 27 99 14 13 ou par mail : 
cnoel@douaisis-agglo.com

ette année, la CAD fait 
son grand retour à la 
Foire-exo de Douai (du 
6 au 15 septembre 

à Gayant-expo). Elle y aborde-
ra le thème des circuits courts. 
Ce mode de distribution évite 
les intermédiaires et permet aux 
consommateurs de se fournir 
directement chez le producteur 
local. Fraîcheur, qualité, dévelop-
pement économique du territoire 
sont ainsi au rendez-vous. 
A l’occasion de cette grande ma-
nifestation populaire (80 000 visi-
teurs) et pour illustrer le thème des 
“circuits courts”, la CAD organise 
un concours des meilleures re-
cettes de terroir. Vous avez un 
talent de cuisinier et vous adorez 
travailler les produits du terroir  ? 

Alors le concours “CAD-Chef” est 
fait pour vous !
Envoyez à la Communauté d’ag-
glomération du Douaisis, avant le 
20 juillet 2014, votre meilleure re-
cette en détaillant ses différentes 
phases, le tout accompagné 
d’une photographie du plat prêt à 
être servi. Si votre recette est sé-
lectionnée, elle sera publiée sous 
forme de fiche et distribuée aux 
visiteurs de la foire de Douai sur le 
stand de la CAD.
Les auteurs des meilleures re-
cettes seront également invités à 
réaliser leur recette sous les yeux 
du public, sur le stand de la CAD. 
Un jury évaluera leur création se-
lon des critères de goût, de coût, 
d’originalité et de temps passé 
aux fourneaux. Chaque finaliste 

repartira non seulement avec un 
tablier et une toque “CAD-Chef” 
mais aussi avec un panier garni 
d’un large assortiment des pro-
duits locaux proposés par les 
membres du circuit court “De la 
terre à la Table” qui réunit déjà une 
quarantaine de producteurs im-
plantés sur le territoire de la CAD.

C

D

C

loisiparc à aubigny-au-bac 

C’est reparti  
pour une nouvelle saison ! 

sorties nature 

Découvrez le Douaisis autrement ! 

un concours sur le stand de la cad 

“CAD-Chef”, vous aussi cuisinez les 
saveurs du territoire ! 

Retrouvez toute l’actualité de la CAD sur

http://www.douaisis-agglo.com

DEMANDEZ 
LE PROGRAMME !
DANS NOS COMMUNES 

LAMBRES-LEZ-DOUAI :  
Fête au pays, les 21 et 22 juin 
La plaine de jeux et quai Danton accueilleront les 
festivités avec un bal le samedi 21 juin dès 20h et 
la sortie du géant Sigebert 1er. La musique laisse-
ra ensuite place à l’embrasement du feu de la saint 
Jean puis à un feu d’artifice. Dimanche  : vide gre-
nier, concours d’attelage de chevaux, ateliers céra-
miques… 

AUBIGNY-AU-BAC :  
Loisiparc en fête !
Le public pourra profiter 
gratuitement de la base de 
loisirs dès 15h le samedi 
28 juin. Au programme de 
ce week-end de fêtes : une 
soirée musicale et un grand 
feu d’artifice tiré depuis le 
lac d’Aubigny-au-Bac le 
samedi soir. Le lendemain, 
le public pourra assister à un show de BMX acroba-
tique. La base sera ouverte de 10h à 19h. 

ROOST-WARENDIN : 
 fête du Château de Bernicourt,  

les 28 et 29 juin
Embrasement du château 
le samedi soir suivi d’un 
feu d’artifice et repas 
champêtre le dimanche 
midi. (Réservation au : 
03 27 95 90 00)

DOUAI :  
fêtes de Gayant  
du 30 juin  
au 14 juillet 
Une occasion unique 
de voir les géants, 
classés au patrimoine 
mondial de l’Unesco ! Sortie de la famille Gayant les 
6, 7 et 8 juillet. Le samedi 5 juillet, les géants s’ani-
meront dès 17h à l’Arsenal lors de leur montage  ! 
Une grande parade aura lieu le dimanche 6 juillet à 
partir de 15h avec des compagnies professionnelles 
des arts de la rue, des spectacles et concerts. Les 
festivités s’achèveront le 14 juillet avec un feu d’arti-
fice tiré depuis les berges du parc du Rivage Gayant. 

Par ailleurs, le festival des Binbins se déroulera du 
7 au 9 juillet. Dès l’âge d’un an, les enfants sont 
conviés à assister à des spectacles de rue : marion-
nettes, clowns, jonglerie, mimes, contes sont au pro-
gramme. Les plus jeunes sont également à participer 
à des jeux “géants”… Les spectacles se dérouleront 
de 15h à 20h au niveau de la place Saint-Amé, place 
du Marché aux Poissons et de la place d’Armes.
Tous les spectacles des fêtes de Gayant sont gratuits 
et sans réservation. 

HAMEL :  
fête de la peinture,  
les 5 et 6 juillet
Au programme de ces deux 
jours  : exposition de peinture 
et d’artisanat d’art dans la 
salle des fêtes de la commune. 
Brocante le samedi et peintres 
dans la rue le dimanche. 

BRUNÉMONT : fête du cochon, 
le 6 juillet 
La troisième édition de la fête du cochon sera l’occa-
sion de la sortie du géant Jacquot, d’un repas sous 
chapiteau ainsi que d’un feu d’artifice. 

CANTIN : fête de la rhubarbe,  
les 30 et 31 août
Au programme  : exposition de peinture, brocante, 
défilé et ronde de géants ainsi qu’un feu d’artifice 
le dimanche. 

BUGNICOURT : fête du bœuf,  
le 31 août
Brocante dans les rues du village, dégustation d’un 
bœuf cuit à la broche à midi, spectacle en soirée, 
ainsi que sorties des géants Bugnus et Ch’tiot Bleu. 
Pour réserver le repas, contactez la mairie au 
03 27 89 69 25.

ESTRÉES : fêtes du Mont Carmel 
les samedi 19 et dimanche 20 juillet 
se dérouleront les Fêtes du Mont Carmel à Estrées. 
Au programme  : messe en plein air le samedi soir 
au calvaire, repas à la salle André Cauchy avec ani-
mation musicale, organisé par le comité des fêtes, 
grande brocante le dimanche matin de 8h à 13 h, or-
ganisée par le comité des fêtes, défilé dans les rues 
du village à 16h avec les vélos fleuris des enfants et 
des troupes musicales, fête foraine sur la place, feu 
d’artifice le samedi à 23 h. 
Pour tous renseignements : 
contactez la mairie d’Estrées au 03 27 89 61 21 
ou mairie-estrees@wanadoo.fr. 

Pour réaliser votre recette (au choix : une 
entrée, un plat ou un dessert), vous devrez 
utiliser un ou plusieurs produits locaux et 
de saison choisis parmi les suivants : 

Entrée  : escargots, poireaux, courgettes, 
tomates, carottes, haricots verts, laitue, 
navets, ail, oignons, pommes de terre, radis.

Plat : à base de poireaux et autres légumes, 
fromage, tomate, volaille, lapin.

Dessert : tartes ou compositions à base de 
fruits rouges, de pommes, poires, fraises, 
framboises, prunes. Autre possibilité : miel. 

Envoyez vos recettes à : 
JEU-CONCOURS “CAD-Chef”
Direction de la Communication, 
Communauté d’agglomération du Douaisis, 
746, rue Jean-Perrin 
Parc d’activités de Douai-Dorignies
BP 300 - 59351 Douai Cedex 
ou par mail à ezamiara@douaisis-agglo.com


